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ÉVANGILE 

« Laissez-les pousser ensemble jusqu’à la moisson » (Mt 13, 24-30) 

Alléluia. Alléluia. 
Accueillez dans la douceur 
la Parole semée en nous : 
c’est elle qui peut vous sauver. 
Alléluia. (cf. Jc 1, 21bc) 
 

Évangile de Jésus Christ selon saint Matthieu (Mt 13, 24-30) 

En ce temps-là, 
Jésus proposa aux foules une autre parabole : 
 
« Le Royaume des Cieux est comparable 
à un homme qui a semé du bon grain dans son champ. 
Or, pendant que les gens dormaient, son ennemi survint.  
il sema de l’ivraie au milieu du blé et s’en alla. 
Quand la tige poussa et produisit l’épi, 
alors l’ivraie apparut aussi. 
     
Les serviteurs du maître vinrent lui dire : 
“Seigneur, n’est-ce pas du bon grain 
que tu as semé dans ton champ ? 
D’où vient donc qu’il y a de l’ivraie ?”  
 
Il leur dit : “C’est un ennemi qui a fait cela.” 
Les serviteurs lui disent : “Veux-tu donc que nous allions l’enlever ?” 
  
Il répond : 
“Non, en enlevant l’ivraie, vous risquez d’arracher le blé en même temps. 
Laissez-les pousser ensemble jusqu’à la moisson. 
 

Et, au temps de la moisson, je dirai aux moissonneurs : 
Enlevez d’abord l’ivraie, liez-la en bottes pour la brûler. 
Quant au blé, ramassez-le pour le rentrer dans mon grenier.” » 

           
  – Acclamons la Parole de Dieu. 

 

 

 

 

 



« quel bien peuvent-ils faire s'ils ne l'ont pas en eux ? »                       GE - La Volonté Divine – Lumen Luminis 

Le Livre du ciel                 Tome 15 – 21 avril 2021                     Luisa Piccarreta 
 

Le point le plus noir de la société actuelle. 

 

Ce matin, mon très cher Jésus m'a transporté hors de moi-même, dans un lieu où l'on agitait 

des drapeaux, des processions auxquelles prenaient part toutes les classes de personnes, 

même des prêtres. 

Et Jésus, comme offensé par tout cela, voulait serrer les créatures dans sa main pour les 

écraser. Et moi, je prenais la Sienne dans la mienne et je la serrais en disant : 

"Mon Jésus, que fais-Tu ? 

En outre, il semble que ce ne sont pas de mauvaises choses qu'ils font, plutôt bonnes. 

Il semble que l'Église s'unit avec vos ennemis d'avant. 

Et ceux-ci ne montrent plus cette aversion à traiter avec les gens de l'Église. 

En effet ils les appellent à bénir les drapeaux, n'est-ce pas un bon signe ? 

Toi, au lieu d'aimer ça, Tu sembles  t’en offusquer.  

Et Jésus, soupirant et très affligé, me dit : 

"Ma fille, comme tu te trompes ! 

C'est le point le plus noir de la société actuelle. 

Et l'union signifie qu'ils ont tous une seule couleur. 

Les ennemis n'ont plus peur, horreur, d'approcher les gens de l'Eglise,  

parce qu'il n'y a pas en eux de véritable source de vertu et de religion. 

 

En effet, certains célèbrent le sacrifice divin sans croire en mon existence. 

D'autres, s'ils croient,  

- c'est une foi sans œuvres et leur vie est une chaîne d'énormes sacrilèges 

Donc, quel bien peuvent-ils faire s'ils ne l'ont pas en eux ?  

Comment peuvent-ils appeler à l'accomplissement du vrai christianisme,  

en faisant connaître quel grand mal est le péché, si la vie de la grâce leur fait défaut ?  

 

Avec toutes les unions qu'ils font, il n'y a plus d'hommes qui font le précepte 

Ainsi ce n'est pas l'union du triomphe de la religion. 

C'est le triomphe du parti. 

Les masques  essaient de couvrir le mal qu'ils préparent. 

C'est la vraie révolution qui se cache sous ces masques,  

 

Et Je reste toujours le Dieu offensé, 

-  tant par les méchants qui feignent une teinte de piété pour renforcer leur parti,  

et pouvoir ainsi faire un plus grand mal, que  

- par les gens de l'Église, qui ayant une fausse piété,  

ne sont plus assez bons pour attirer le peuple à Me suivre, mais ils l'entraînent.  

 

Peut-on donner un moment plus triste que celui-ci ?  

La prétention est le péché le plus laid et celui qui blesse le plus mon Cœur 

Alors priez et réparez". 

 


